
Zeger Bernard Van Espen (1646-1728):
un canoniıste Janseniste

Esquisse d’un portraıt psychologique

On connaı1t mal fameux professeur des Saıints Canons. OUr-
LantT, dl INaNqUC Pas de tıtres reteniır | attention. N’est-il Das,
sınon (( un de 110 gloires natıonales mo1ns mai1tre INCON-
teste de la sc]lence Canon1ıque, un  0 figure centrale du jJansenısme
politique cdes ancıens Pays-Bas eL, S en refärer la plaidoirie
de l un de SCS amıs, le deftfenseur le plus intrepıde des Justes
droits, hauteurs el prerogatıves de SO Prince L portraıt qUuU«C

VICTOR V an Espen, jurisconsulte el canonıste belge Sa ÜDIE
et SCS LravauX, dans Belgique judiciaire, Bruxelles, 1846) n0 1463

Bertrand V AN BILSEN, De invloed Ua  + Van Eispen het ontstaan Ua

de Kerk va  - Utrecht ravenhage, 1945, F7Z18 Vaoıir aussı Leopold
WILLAERT, Le tlacet royal dans les ancıens Pays-Bas, ans Revue belge de p hilo-
logie et d’histoire, 1954) | 107

Y VAN EL,SPEN, ( ausa espien1anad, | ıv P Document Memuoire apologe-
t1que Op8ra omn1d, N 5Supplementum, ruxelles, 1768, 689, col )’apres
un Ofe de l’editeur, emolre auraıt o  Q compose WL ( SO US les YCUX de
Van Espen », PDar Jurisconsulte de Louvain, Philippe-L. Verhulst. D’apres
un autre SOUTICE toutefois, dernier seraıt plutöt consacre la th.  eO-
logie qu 1 enseıgna plus de vingt AIl college d’Amersfoort, relevant de
I’Eglise schismatique d’Utrecht Kene (CERVEAU, Supplement Necrologe des tlus
celebres detenseurs et confesseurs de la verite des ] /° et I8° siccles, 1763,

29-1530 Vaoir aussı J Ans, Bossuet Hollande, Maestricht, 1949,
14-115
Dorenavant, 1105 references Au acrıts de Van Espen Omettron de cıter le

NO de ”’auteur. F lles rapporten au Opera omnı1d, |_ ouvaın |Parıs|, 1753
Cette edition tut completee Par cinquieme tome, edite Bruxelles 1768 et
intitule Supplementum ad varıas collectiones operum el ÜIr1 V an Espen,;
contiınens tpraeclara Jurıs S nNSsda, epistolas et UDarıa opuscula hujus Doctoris, NOT-

dum edita On Jolgnıt aussı tOomMe V, la Vie de Van Espen PDPar PAC
BELLEGARDE, dans SO edition de Louvaiın, 1767



Zeger Bernard Van Espen 75

NOUS voudrijons esquısser ©  j9)  e euxXx volets. Le premıier evoque
quelques fajts essentiels, notre pomnt de VUC, de la ormatıon et

de la cCarrıere de notre canoniıste. Le second accentiue les traıts
dominants de personnalıte ; la description s inspire aussı plus
ırectement de SCS ecrıts. L ensemble est SU1VI d’un essal de mıse

poınt.

SA FORMATION CARRIERE

Van Espen trouve du Pac de Bellegarde, ardent Jan-
senıste, biographe de valeur el fort 1enNn documente &} Par lun,
LOUS Savons qUE le pere de nofLre canoniıste etaıt jurisconsulte civil
el riche bourgeoıis de | ouvaın quan mere, NOUS lisons qu elle
appartenaıt elle aussı 18881  D ancıenne amılle du DPays | ’un et
| autre comptaıent plusieurs parents (( distingues PDPar leurs talents
et Dar les places qu ıls ONtT OCCcupees ans l’Eglise el ans L Eitat ))

@e Jjeune Van kspen fut confhe POUTFC SCS humanıtes au pretres
de la Congregation de ] Oratoire °) s ınstaller Belgique

%) BELLEGARDE (GABRIEL Pac DE) ne AF dans le diocese de Carcassone.
Son canon1ıcat de Lyon, qu ’’ı  ] detint durant euX ans, Ia Fut retire de
CO relations Compromettantes e les Jansenıstes. On le o1t depenser sSans

Compter DOUTF la de I’Eglise schismatique d’Utrecht [ des correspondants
de qualite ans ICS capitales et aıntes villes ımportantes d’Allemagne el
d’Italie Partout L.urope, l fait |’artisan princıpal et tres actiıt de la diftusion
d’oeuvres Jansenistes, COompriıs celles de Van Lspen. mMeur Utrecht 01 1789

DEINHARDT, Der Jansenismus ıIn deutschen Landen, München, 1929, 55, ,

DEDIEU, art Bellegarde, Dictionnaire d’histoire et de geographie ecclesiastiques,
Paris, VüL 1934, col i1ccolö RODOLICO, Bn amıcı em d:i Scipione di
Ricci, Firenze, 920 54-] | Dans V ie de Van Espen, Editee Louvaın,
1767, Naples en 1769, pUul1s Bruxelles 1778, ans version latine, du
Pac manıiftfeste un admiration fervente POULI SO heros. Cette veneratıon n enlaöve
Pas, cependant, Ooute valeur historique SO temolgznage, Cal la reputation de
du Pac est Da ailleurs solidement etablie. L)EDIEU, art Bellegarde, CIt:,
col C F dmond PRECLIN, L’influence du jansenisme francais l”’etranger,
ans Revue historique, 1872 1938)

BAX, Historia unıwersıtatıs Lovaniensis, N 104 712 manusecrit
n ©9 Bibliotheque Royale de Belgique, ruxelles. PAaC BELLEGARDE,
V ie de Van Espen, Louvain, 1767 . CO]

% PaAcC BELLEGARDE, Cil., K col (In LITOUVE un COUrie

notice biographique ans CLAEYS-BOUUAERT, Un canonıste d’ancien regime :
Van Espen aAans Ephemerides T heol Lovanienses, 86-88
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1626, la requete du prımat, archev&que de alines, Jacques
Boonen ), el | intervention de l’abbe de Saint-Cyran,
de Jansenius el de Cal&nus &) On aıt combien, ans la suıte, Jacques
BOOIICI'I et 10)] collegue de Gand, ntoine { riest (  ) s OppO-
sSseront VTa la publication de la bulle ( In emwmnentı )) condamnant
1 « Augustinus de Jansenius. eur refus de comparaıitre 0 Rome,

NO du priviılege de NO evocando ) , leur fera encourır des
de la part du Pape Innocent &l CCS evenements etaıent

LOUL recents lorsque Van kispen entra collöge des oratorıens. Ils
devaıent NCOTC ftaıre l objet de 1en des commentaıres, ans
CMs qu on ımagıne aısement. [ oute vıe, Van L.spen OMNSCIVCIaA

U  D bonne amıtıe DOUTC Congregation de | Oratoire, ont tant
de membres adopterent un attıtude favorable jJansenısme °}

Fn 1 665, Van Eispen O ı SCS ou de philosophie
Louvaın. ce epoque, un decadence incontestable frappe
| universite 10) D’autre Dart, la YTOSSC querelle suscıtee Par la publı
catıon D Louvaın de 1(( Augustinus a diminue@e tortement 1N-

| DE SWERT|, Chronicon congregatıonıs Oratoriui !)omini Jesu per fPprovıN-
1a4m archiepiscopatus Mechliniensis, Lille, 1740 ;: VAN MERRIS, Jansenius el
la fondation de ”’Oratoire Belgique, dans‘ Melanges d’histoire offerts ID Charles
Moeller, Louvain, 1914 322326 (CEYSSENS, Correspondance de Jacques
Boonen et de Henrx Calenus VDECeC l’abbe de Saint-Cyran avanit la naıssance du
jansenisme, ans Rulletin de l’Institut historique belge de Rome, 1960)

JA
3 CLAEYS BOUUAERT, _’opposition de quelques eques  v  e belges la bulle

ı« In emı1ınentı » , ans Revue d’histoire ecclesiastique, 23 1927) (CLAESSENS,
Histoire des archev&ques de Malines, L, Louvain, 1881, 296-304 ; (CEYSSENS,
Jansenisme antıjansenisme Belgique, ans Revue d’histoire ecclesiastique,

1/7; ID La nublication officielle de la bulle « In emiınentiı 7651-
]663) ans Augustiniana, 61-182 304-338, 412-430 10 EL
|14, 245-296 365-423 repris ans Jansenistica minora, ID., La premiere bulle
contre Jansenius, Sources relatives (D SO histoire, IL, Bruxelles, 1962, passım.

colPAaAc BELLEGARDE, cıt q SEMPELS, art Boonen
Jacques, Dictionnaire d’histoire et de geEographie ecclesiastiques, 1937, col 147
On lıra toutefois, PTrOPOS des accusations de jJansen1ısme formulees contire la
congregation de !’Oratoire, MOLIEN, art ÖOratoire, Dictionnaire de theologie
catholique, 1931 CO.I

F< L&on VAN DER LE/SSEN, IL’universite de Louvain, Bruxelles, 1945 66-69
BRANTS, La faculte de droit de l’universite de Louvain Q tiravers CINg siecles,

Bruxelles, 1927 00-102 PIRENNE, Histoire de Belgique, Bruxelles, 1926,

S @3 CCEYSSENS., La premıiere bulle contre Jansenius, Sources relatives (D
SO histoire (  -  J5 Bruxelles, 961
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tensıte. On n oseraıt 1re D  rtan qUeE la question Cesse d agıter
les docteurs de ] Alma Mater. De meme, "emotion souleväe
1654, Dal 1a nomiınatıon du Jurıste Nicolas Du O1S la chaire
d’Eieriture Saıinte est apaısee, maıs n ıgnore les CIrCcon-
STanCces quı ont accompagne choix. MVlalgre SO Incapacıte notoıre,
DIT O1S reste place ı] contiınue brouiller les affaires. est
I homme de conflance du partı antıyansenıste %)

Ordonne pretre 1673 Van Espen LOULT entıer
|  ma  e  tude du droit el de L Eieriture Sainte, CONSeEervant guere de
SCS etudes de theologie QUEC degoüt PDOUFTF les epınes de la scolas-
tique 74} DCS 1674 Van kispen est nomme Dar les ECeuUxX bourg-
mestires de la ville, professeur l’un des ou de S, de

S1X semaınes )) l unıversite. obtient le doctorat utrıusque
Jur1s l annee sulıvante 3 Fın 1677 l s ınstalle College du Pape
OUu la invıte SO amı, le president, Van Vıanen, Jansenıste
notoınre. CCette meme annee, celui-ci demiıssionne faveur de Com-
maıre Huygens, egalement de tendance Janseniste. L.u1 aussı est
tres 1ı a VE Van Eispen Il garde de rıen faıre aAans le CONN-

sulter 2} Van FEspen restera pres de vingt-sıx aAll TE college,
vıvant parmı les theologiens et s efforcant de leur inspırer le gyout
de l histoire el de L etude de la doctrine el de la discipline des
premıiers siecles. leur montre l’exemple de la regularıte el une
grande Aidelit au exercıces de “  v COIMNMUN Du Pac auquel
110 US eMprunNLONs CCS details, loue ICS VvIıe retiree, SO SOUCI
de rester touJours OCCUDE, SO affabilite ans SC  N A L

C CEYSSENS., La promotion de Nicolas Du Bois la chaire d’‘Ecriture
Sainte D OuvVain 1654 ans Bulletin de ’ Institut historique belge de Rome,
34 1962

d Pac BELLEGARDE, cıt B col
*CM !bidem Archives Generales du Royaume, Bruxelles, Fonds de "”univer-

sıte de Louvain, liasse n“ 612
Gommaire UYGENS (1631-1702). Oocteur theologie ei professeur Uni

versıte de Louvaıiın. Suspect de JjJansenısme, 1 vıt refuser Dar le oOuvernementTt
SO election membre de Ia ( aculte etroıte de theologie. Une decision
des eveques belges, prıse le 24-4-1697 Iı interdit d’entendre ICS contessions eit de
precher. [ maıs vaın, cCONTLrE les accusatıon. de Jansenısme ancees
COntre u (+ Pac BELLEGARDE, eIt.. col X (’LAEYS BOUUAERT,
”ancienne unmwersıte de Louvain, Louvain, 1956, 254-262 CEYSSENS, (10m-

Huygens ıIn de verwikkelingen DAan de strijd t{ussen Kerk Staat 71678-
1687) ans Jansenistica, Mechelen, 1953, Q04.227 GIBLIN, Collectanea
Hibernica, ftasc C} Dublin 1960, 22.123
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autrul, SO esprıt de pauvrete, de simplıicıte et de penıtence, de
memMe qUEC vyenerosıte NVOIS les PaUVICS *©}

Eın 1684 Van L.spen publie SO premıer OUVTall attaquan la
ı1ceıte du pecule et soutenant qUC c est Ul veritable siımon1e
d ’exiger un dot de CEUX quı presentent PDOUTC entrer religıon 0
|e caractere rıgorıste de la dissertatıon des rıpostes \ z

Vvıves el inspıre Uul' longue polemique. Cette meme annee, notre

canonıste aborde ans sCS5 ou la question des dıspenses matrı-
moniales. Un de SCS collegues, Nicolas |Iu O1S ont LLOUS VO

parle plus haut, "accuse aupres de | ıinternonce d’avoir restreınt
] autorite du Saint-Diege. Van kspen, prıe de mMoOoNnNtrer SCS manuscriıts,

declare nret es memMe OUS serment, qu ı] detient nı
l’original Nı UCUunNeEeE copıe de SCS ou 5) On Anıt Pa decoauvrır
des nOotes d ’ eleves, ınnocentes. (( Neanmoins, Van kispen
deviınt definitivement USDEGT; plus POUFTF SO opınılatrete qUu«e pPOUF
doctrine et tut inscrıt parmı les exclus 5

est faıt, LOUTL Cas, QqUE Van E.spen restera bloque, PCI1-
ant plus de cınquante an ans charge mediocre de professeur
d un ÖUu de attıre beaucoup d’auditeurs, Car 4
craınt DasSs d’aborder des suJjets d’actualıite. En 1691, un SUT

arg  € brülant, Ia veneratıon due au saınts, dechaine de
LLOUVCaU 18581 violente opposıtıon : 1a production lıtteraıire de Van
k.spen s’'intensiıifle. s avere auteur une orande f&äcondiıite. Eın
1 700 paralt Uun:' monumentale., le (( Jus ecclesiastıcum Un1-
ersumnn qu] confirme d&hfnitivement la valeur de nofire canonıste.
Ma15 däcret du Saint-Office du 22241 704 condamne ] &crıt
questıon ; le motift auraıt U  QV qu ı] deprimalit LrOP la juridiction
ecclesiastiıque l FEnsuite viendront entre autres les traıtes SU les

:< PAC BELLEGARDE, ELE “
Dissertatio canonıca de peculiaritate ıIn religione el sSımon14a Circa ıngressum

religionis. Opera omnı14d, 1], 449-51| 1
D GIBLIN, Ciß.. G7
19) CEYSSENS, I’universite de OuUuVain et la Declaration du Clerge de

France 7682) aAans Revue d’histoire ecclesiastique, (1940) 379
%J ] ractatus de veneraltlıone sancfiorum , reliquiis et SAaCrISs imaginibus. Opera

omn14d, V, 312152 PacC BELLEGARDE, CI 111 PTODOS de
”ardeur des CONLIrOVEersEes SUTL cet argumen(, 11ra (CLAESSENS, Histoire des
archeveques de Malines, I Louvaiın., 1881, 376-388 : CEYSSENS, Les \w  X
daires Janseniıstes et leurs blasphemes, ans Rulletin de l’Institut historique belge

59-205de Rome, 25 1949)
%) Aequitas sententiae Parlamenti Mechliniensis. ÖOpera Oomn14d, 246
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9 SUrTr la promulgation des lois ecclesiastiques et SUr le TECOUFTS

prince  *  9 llS rovoquen un V1IVe reactıon el Seront bientöt re-
prouves Dar Rome. Dans le meme MDSs, Van Eispen detend AT a B

energıe les droits des ecclesiastiques Opprımes raıson de leur
refus d accepter le ftormulaire d’AÄAlexandre N et ensuıte, la const1-
tutıon Unigenitus est aussı le conseıller Juridique des cha-
pıtres de Haarlem el d ÜUtrecht, qu ı] CNCOUTALZE la resistance
CIl Vers le Saint-Siege © Enfin ameuse Responsio efistolaris ) ,
OUu notre canonıste admet la 1cCe1te de la consecratıon, CONntre ] avıs
tormel]l du SDaint-Siege, d’un eveque POUFTF l’Eglise d Utrecht, e-
clenche un actıon Judicıaire @ Ia sentence du recteur de | uni-
versıte, Kombaut Van Kiel, condamne Van Eispen retracter L eecrit
precıte, ans l’espace de tro1s semaınes, OUS peıne de PrOVISIONS
ulterieures. Fintretemps, ] inculpe est declare SUSPECNS Lant di-
V1nıs qUE de toutes charges academiques 2} Van Espen choisit
plutöt L’exil s’enfuit de Louvaiın el refugie Hollande : 9
meur S1X moO1s apres, Amerstoort, eın de |’Eglise qU«E SCS

consultations Juridiques avaıent etfficacement contribue separer
ırremediablement de Rome &}
On LTOU VE Ün lettre du Norbert Delbecque, consulteur du Saıint-
Office rapportan! un declaration faıte dans s [15 1702 PDarI le 1caıre gyenera!l
de Malines, Van Susteren. |_e CEYSSENS, Suites romaınes de la confiscation
des pnapıers de Quesnel, dans Jansenistica Minora, IL, Malines, 1952 R oftfe QUE

Delbecque appartenaıt CC UE les antıjJansenıstes voulurent impliquer
aAans la disgräce de Ia C'our de Kome, apres Ia Salsıe des papıers de Quesnel.
C 1 ANs, Pasquier Quesnel et les Pays-Bas, Groningue-Paris, 1 960, 247

Motivum Juris Pro va de Nesse, fpastore atharinae ın
C1UuıLate Bruxellensi, apud Senatum Brabantiae supfplicante, cConira 7U Rev
Archiepiscopum Mechliniensem iıntımatum et excıpıentem... Opera omnı14d,

94-237 Responsum Juris Cıirca suspenstionem Van Roost, canon1ıcı et
nlebani ecclesiae metropolitanae Mechliniensis. Öpera omnı4d, \V.: 48-53

a Bertrand VAN BILSEN, De invüloed va V an Espen het ontfstaan
Ua  + de Kerk va Utrecht, Gravenhage, 1945, /93:76 VAN DER
VORST, Holland de troehbelen In de Hollandse Zending e Nijmegen,
1960 1 20, 210, DF

z De numero epiIscoporum ad validam ordinationem epIscopl requıisıto Re-
SPONSIO epistolaris OCCasSıone dissertationis CeX1Im11 Damen , doctoris et
Hrofessoris ın eadem academıa P eadem quaestione evulgatae. Opera omnı14d,

484.493
© Causa espenianad, |Lıv ententia Rectoris Magnifıci, LD Z7)8: Opera

Omnı14a, Na AT ET A EUSENS, Documents relatifs D/ I” histoire de "unwwersite de
Louvain, Louvain, E 297

5< Tilmann Guillaume BACKHUYSEN, cta Van Espen In Universitate
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15 TEMOIGNAGE SES ECRITS

L_e climat polemique quı n a cesse d’entourer la memoOIre de
Van kspen, la violence des passıons quı Sont dechainees ans
les querelles Ou il U  D mel  e expliquent aAs doute les dıvergences
profondes quı separent les auteurs lorsqu ıls apprecıent SCS theories

hidelite |’LEglise. On a de ]l admiration la plus vıve 70
07 la plus ne reprobatıion e Cette observatıon Joınte PCU de
rense1gnements ournis Pa les artıcles d’encyclopedie, 1O mo1ns
qU«E le ON partıal des biographes prIINnC1pauUxX de Van Espen
NOUS avaıent inspıre, des le debut de 1910} [TAavauxXx SUTr canonıste,

recueıllır parallelement au donnees touchant | argument central
de 110 recherches, toutes les indıcations d’ordre bıographique qu ı]
11OUS seraıt donne de rencontrer |e resultat princıpal n avaıt DPas
ete escompte. S, une part, la vıe d’un homme de cabınet te]
que Van L.spen pouvaıt gyuere etre autre chose qU«C ]’analyse
historıque de SCS )) 30)’ MNOUS VO PDarl Con(tre, pre-
C1ser, CONTLOUFS touJours plus nelts, certaıns traıts de PECISON-

Lovaniensi..., ed OVa emendata, Mechliniae, 1827 106 BAX, Historia
Universitatis Lovaniensis. Biblioth Royale de Belgique, manuserıt n V,

05:/715 (  ((( Anno WEAR | ovanıo abductus fuit venerabilis k,spenius,
curante Antonio Cinckio Colleg1i Craenendonck Praeside, qu1 et ıpse NO 1729
ın ollandiam recedens Academiam deseruit : priımum I rajectum Mosae, deinde
et1am Amerstortium. Non obstante plurium insıgnıum Academicorum sollicitudine,
puta |)octorum Damenn, Renardı, Daelmannı praesidis oll ıvel,
Quareux, qu1 commıseratıone maotı1, Espenium ad submissionem adhortabantur.
V1 11O. persuaserun(. Quod factum antiquioribus academıiciıs (scribente Foppens)
probe notum, posterı1s |ovanıensium stuciosi ıgnoraretur hic TEeEME-

morarı Foppenio visum fuit ».
Qu on lise Dar exemmple SCHULTE, Die Geschichte der Quellen und

iteratur des canonischen Rechtes, 88|! Teil, Stuttgart, 1880, 705
STAPPAERTS, art Eispen, Bibliographie nationale de Belgique, V, 1878

col /00-702 Aug GAZIER, Histoire generale du mOUVvEMECNT janseniste depuis SCS

orıgines jusqu ä 110S Jours, Paris, 1924 27-28
2R) HURTER, Nomen«clator literarius t+heol catholicae, Oeniponte, 1906

col 1 ARQUINI, De regio placeto. Appendix ad Juris publici instıtutiones.,
KRomae, 1896 163

C nOotire OUVTageE! Van Espen et la hierarchi ecclesiastique, Rome
1961 /-9

.'!0) Nouwvelles ecclesiastiques, 2UZASITZ.,
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nalıte. Telle fut l’origine de second volet de notre portraıt
psychologique F Les lumieres qu ı] NOUS apporte, NOUS paralıssent
aclaıirer quelque PEeCU le drame religieux, touJours polgnant, quı s est
Joue, 110 seulement Van Eispen, ma1s aussı plusieurs de SCS

Aamıs.

Paradoxes et dominantes de personnalite.
Nous NOUS rappelons qUE le premıier probleme quı surgıt nofLre

esprıit fut celui-cı COmMMeNT concıilier la sıncerıte de la f01 catho-
lique de Van kispen AaVOEC doctrine et SO attıtude l’egard de
|’autorite ecclesiastique, SUrLout du Saint-Siege } Sa personnalıte
es l abord revelaıt une grande complexıte. S5on exaltation
de la pulssance cıviıle avaıt de quo1 etonner, de la part d’un pretre
austere, n ayant Jamaıs exerce nı brigue des fonctions politiques.
OIn lit DPas qu ıl quıtta ville natale, Louvaıin, S1 est POUTC
prendre le chemin de L exil S5on au dimensions ImMpress10n-
nantes atteste labeur acharne, un energıe extreme., S1 l’on
tıent COmMpte de la cecıte quı le frappa durant uıt aAll: el quı
| empecha Das de C'  m  13 de SCS raıtes les plus fameux., celu]
SUr la promulgatıion des loıs ecclesiastiques el le placet royal 2)
de meme SO age avance ralentit rıen SO actıvıte polemique
el liıtteraire.

Certes, elles SOoNnNTt nombreuses les OUu Van Espen exalte
le zele ardent de la hierarchie POUTF la detense de la fo] la
purete des u  9 mals COompte 1en plus traduıisant
un reactıon instinctıve., herissement subit devant LOUTL acte
d’autorite decidee., tacılement arbitraire SO oTe, de quelque pre-
lat Nous aımons cCroıre qUE dernier sentiment rattache
un profonde convıctıon, la conception qu ı] souligne volontiers.
d’une autorıte ecclesiastique CXGI1 CcEr AaVEC un grande douceur,
dans le eCnNs de L exhortation el de la persuasıon. fond de
douceur Juxtaposent toutetois chez Van Esspen, un combattiviıte
passıonnee, un  @' froide obstination face des contradıictions. En

Ka Epistolae. Appendix ad epistolam XX (Epistola doctorum el nrofes-
facultatis edicae Lovaniensis Domino Garelli, ( aesareae et

archiatro ıIn gratiam Van Espen). Opera omnı14d, 326 col ( Nec illud
omıttendum videtur laudatissımum QqQUO abhb annıs cırcıter decem visum
recuperavıt, qQqUO DCI CIO cCataracta penıtus priıvatus fuerat.. » CI
PAC BELLEGARDE, cıt ! COl
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ka dl auraıt possede la violence des OUX et | entetement
de CEUX de 8 CA NOUS tarde de LLOUS expliquer plus detaıil.

du Pac de Bellegarde, le meilleur biographie de Van LEspen,
est plu 1LLOUS deecrire douceur de caractere. souligne

charıte admıirable ans les polemiques, SCS solides amıtıes, SO

attachement el hidelite SCS premiers educateurs, les Pöares OLIa-

torıens &e e SO Gl  O>  te, Quesnel ecrıvant hasarcl de OITES-

pondance, depeint Van kspen ({ docile enfant, quoiqu ıl
so1t hardı et ferme lıon, quand d s agıt de la verıte
Le second traıt observe Dar Quesnel verifıe des les premıiers
ecrıts de Van kspen. s’attrıbue effet la täche de denoncer et
de combattre les A N el les vıces. veut les extirper chez les
uperieurs 34) Se COmparant volontiers Saln Athanase, 9 craınt
DaS d’avoir seul] raıson CoNn(tre LOUS les autres E la suürete aVOCC

aquelle 11 ormule S opınıon, appuyee Su les texties qu ı]
rassembles, denote certes un grande ermete de l’esprit. Eille est
molns ouable, lorsqau elle POUSSEC notre canonıste s opposer A VE

opınıatrete au decisions de la hierarchie legitime, ans la COI-

vıctıon absolue qu ı] possede la verıte 7

Ses contradictions.
AÄttenti$f e exıiger le respecCt mınutleux des moindres dispositions

Canon1ıques lorsaue SO interet S en accommode, Van Espen
arrıve a LrOp discuter le fondement Jurıdique de | obeissance.
excelle la O  c ans le madquıs procedurier. Le vVOol1C1 remontant
loin, \ travers les siecles, POUFTF exhumer quelque conciıliaire

** !bidem, l col
33) Correspondance de Pasquier Quesnel Su les affaires nolitiques et reli-

g1IECUSES de 5101 emps, ‚VEC n oLes de Mme Albert DE ROY, Parıs, 1900,
923 LLettre du A de Quesnel Boursier.

81) V indiciae dissertationis Canonıcae de peculiaritate el sSImMmONI1Ad, Ca 1,
Üpera omnı14d, 516.; col et 517 col

En Ibidem. A postropha, Z DL col Appendix ad motivuum Juris
JDro Rev Ua de Nesse. ÖOpera omnı14d, V 236 col

3 Ce faıt O  1D} ote ans SO style violent DaT AMACHI, Del diritto libero della
Chiesa di acquıstare di pnossedere en! temporali, SI mo bialıi che stabili, Roma,
1769, Vol 1L, B . 271 ((( Vada OTa L’Osservatore dar re ] SUÜ: Van
kspen, l quale Cli Ormato 1dea 91 grande, che s ımmagiınava doversi Ci;
|ä prendere le or1g1n] delle COSC, dove termınavano le Su benche assal ımitate,
cogn1zlon]
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faveur de INnvoque les ralsons les plus diverses
] appu!ı de posıtıon 5} Esprit retiors, 11 agyaClce Darl SCS chicanes 38)
Le vOo1C1 loın de saınt Athanase el de SO iıdeal d’austere grandeur
Rien d’&tonnant qu ı] aıt U  \ aCCuse de mauvaıse fo1 : SO

attıtude nretalt le anc )
D’autres uı Ont reproche SCS palinodies 40) Ainsi, Van Esspen

n hesıte Pas, besoın, appeler Pape, quıtte discuter
dans autre mMmOMent "eEtendue de jurıdıiction 77 Lorsqau ıl
favorisaıt “autorite episcopale, Van Espen avaıt Juge severement
les exemptions accordees au relig1eux et d autres {9) const1-
tues ans l’Eglise. J1en des annees plus tard, 11 Invoquera nean-
molns SO exemptiıon membre de | unıversiıte de Louvaiın,
DOUTC echanpper EG la purgatıon canonıque decıdee Dar SO arche-
veque. Ia contradıction etaıt telle qUEC C amıs Crurent obliges
de rediger long memoıre POUT justifier cCe seconde attıtude z

Faut-i] aller Jusqu ä ACCUSsSeT Van kspen d’avoir CcCe parfoıs
quelque opportunısme doctrinal Jusqau ä quel poımint reproche

seraıt-;ı] fonde > Tandis qUC, une manıere generale, Van Eispen
soutjent "absence de fOI'CC obligatoire DOUTF L[OUS les fideles, des
decisions doctrinales de Rome avant "adhesion de "Lglise unıver-
selle pourraıt objecter S  qu a certaın endroit, notre canonıste
souligne le caractere d&Anitit une sentience doctrinale rendue Darl
le Pape S Un D @880100 attentift du contexte accepte toutefois la
possıbiılıte une ınterpretatıon selon laquelle Van Lispen admet.,

&“ Responsum Jurıs de Jure electionis capitulı Insulensis. ÖOpera omnı14d,
S Ibidem, Consultatio T
z Judicium Espeniti praeposıtus Congregationis Oratorii: Pro Su arbitrio

comıuıtıa dissolvere quea Opera omnıda, N 54-55 Ibidem, Responsum
Jurıs cıirca suspenstionem Van Roost

7 MAMACHI, Cil., 111 Ma i} Van LEispen sebbene al solito SUÜ):

inviluppa contonde le COSC, O 1Ce peroö C100 » ] ARQUINI, CLE 146
153

z Michel-Joseph P6cOT, Memaoires pour servuır (D ” histoire ecclesiastigue du
A VIIIe siecle, Parıs, 806 E 195 Ses doivent estre lus :V SC defiance
et precautlon ; Cal |’interet du partı ınfAuaıt S] tort SUu s5CS5 decisions, qu en quelques
endroits 4l La taıt revenır 08  &r premier aV1ls, DOUI prendre plus favorable

»ı

41) Appendix ad E pistolam MC ÖOpera omnı14d, N 280, col
42) Causa espeniand, | ıv 88 Idocument remier memaoire. Öpera omnı14d,

799-805
d De sımon1a Circa beneficia, DarIs 1 Ca Opera omnı14d, 696,

col



184 Leeclerc

dans le Cas CONCreT, caractere dehnitit veriu de la presomption
de ] acceptation, serlıeusement fondee ] occurence, de ‚ensemble
de ] episcopat &8 Nous VOIl releve aussı eux formulations
terjiellement distinctes de la doctrine OoOnCcernan le mode de re-
ception de la jJurıdiction Pak les miınıstres inferieurs 3 OUr chacun
de 6Ües Cas, la posıtıon exprıimee allaıt ans le C115 favorable la
au detendre. On observe aussı qU«EC les theories de Van Esspen
SUr la promulgation des loıis ecclesiastiques et SUTr ‚exaltatiıon du
DOUVOIrFr des cures "accordent sıngulierement AVEC les interets
PrOMOUVOIr 5° u rTeSsSte, cela, nofLre canonıste sulıvraıt l’exemple
de maınts auteurs vallicans, DOUT quı la doctrine ans le enNns

une pratıque qu ıls voudraijent VOlr immuable /}
D’autre part, lorsqu ıl faıt appel la protection royale, le lan-

Ba de Van Fspen aıt etre Aatteur 2 rappelle SCS ecrtıts OUu
9 declare avo1lr detendu les droits et la juriıdiction du DOUVOIF civiıl
CONTtre les entreprıses de la OUr de Rome a ans doute, Dar delä

personnelle, c etaıt la meme de SO partı et de
SCS amıs quı etaıt peril. Ma13 d est bon, CIO VONS-NOUS, de montrer
C6s textes de Van Eispen. {ls soulignent autre Contraste celu1
d’un attachement austere verıte et de souplesse ans
le choix des posıtıons et des IMOVECNS de detense.

_- C notre UU VIayeC: Van Espen et la hierarchi ecclesiastique, Rome,
1961, 47_-43

_ I!bidem., 24, 310335
1<‚) !bidem, l
f MARTIMORT, Le gallicanisme de Bossuet, Paris, 1955, E 07-109

est aussı Ia convıctıon generale qu1 alıt de la ecture de Victor MARTIN, Le galli-
canısme politigque el le clerge de France, Parıis, 1929

“ ( ausa espeniand, | ıv Document Representation ( l’empereur. Öpera
omnı14d, V 698 col ((( Que Vaotre Sacree Majeste pardonne S1 Je m exprime
alnsı liıbrement, 3€ sSals qu etant verıtable pere de s5C5 suJjets, elle eut qu’’ils
lu1 parlent iVEC ingenulte Outire qu 1 seraıt honteux INnO age de lalser des
matıeres S] ımportantes POUT l’Eglise et POUTI L ’'Etat peut parler alınsı Sans

S eXDoser l’indignation de Ia Cour de Rome: maıls la verıte eternelle qu1 seule
peut delivrer etabli SU la terre 5C5 Mıinistres, qQu1 ayan la pulssance VeEe-
raıne peuvent delivrer les faibles de l’oppression qu/ıls souftrent DOUT ]a Justice.
est qu1 faıt QU«E Je n al rıen craındre. J’ai le bonheur de parler POUI
defense SOUS lCS yYyCUuX de INO Auguste Souveraın dont seu| regard peut dis-
sıper ICS desseins in)Justes de Ceu qu1 m en veulent. « Rex qu1 sedet ın solio
judicil, dissipat INNE malum intuıtu SUÜ‘ »

A (C’ausa esfpenıana, Livre Document Requete Conseıl d’Etat de
Bruxelles, Opera omnıd, 684 col SE D ote
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Son aveuglement.
Van Espen est devenu vieillard. Mais pulssance de ravaıl

n a Das taıblıi. semble qu avec l’äge CIUu aussı Iuj "ardeur
de Dpassıon combattive. Depuis plusieurs annees dejä, celle-ci luj

faıt perdre ans S5SC5 OQOCUVTEeS polemiques la serenıte d’esprit ne-
cessaıre POUF atteindre la verıte A travers l examen des textes qu ı]
aımaıt de rassembler. Les reproches uı ONtT Das manque. OTrSs
du conflit de ] Eglise d’Utrecht, Van Espen u:-meme s est declare
sensıble ] accusation d avoiır porte atteiınte la discipline °
tente, maı1ıs vaın, de laver de reproche

C’est ans ecrıt enumerant les auses qu1ı l’empechent d ac-
cepter la constıtution Unigenitus qUE NOUS VOI): trouve la re-
volte la plus ave de notre canonıste 0 ] egard du Pape, "obscur-
Cissement d esprit le plus complet. Dans le document, auquel NOUS
alsons allusion, eut LOUL relever. Une protestatıon de fid  lit

Pontife Romain volısıne AaVEC un  @' declaration de DOUVOIr agır
cContre les lumieres de la consclence. Celle-ci interdit Van Espen
d’adherer au terribles accusatıons portees contre Quesnel]l » Notre
docteur defend., parlant aınsı, de IMNManquer au devoirs de
l obeissance. däclare Das sulvre, l occurence, SO sent1-
ment particulier maıs celuj une infinıte d’autres catholiques. M613
alssons plutöt la parole aa Van Eispen uı-meme 1NOUS craıgnons
LrOpP de trahir pensee Ce ONnT Das des sentiments partı-

culiers qQUE l on suıt : ıls NOUS ont COINMUNS AVEC un infınıte
d’autres catholiques. IIs sont appuyes, nNnO SUu  s des raısonnements
humains, mals SUr la fo] catholique, SUrTr la Iradition de LOUS les
sıecles, SUur | Eieriture Sainte expliquee, NO selon notre fantaisıie,
ma1ıs SCIOI'I les Pares de l’Eglise n est ONC DaS vraı qU«E OUS
on Contre NOUS la plus grande partıe de l’Eglise. L’Eglise n est
DPas bornee emps s 110 US Vi1vons. Eille est un ans LOUS les

® ( ausa espeniand, Liv Document Raisons et IMOYCNS ulterieurs de
defense, VII 202 Opera omnıa, M FE (C Outre le reproche capıtal qu1regarde la religion m en ftaıt autre qu1 m est gquere molNs sensible,c est d’avoir donne atteınte la discipline ecclesiastique POUT la conservatıon delaquelle l’ordonnance surprıse Juge qu’’i convlent de supprimer reponse7 !bidem, VAII 241 -243 [2%. col Mais ajoute-t-on, la Cour deRome avaıt Dr1s partı cette affaire de L’ordination d’un eveque d’Utrecht eladevait-i] m arreter, pulsque Nnı |’Eglise n la religion, nı le Saint-Siege, nl Iadiscipline ecclesiastique Nn y Sont polint interessäs Je Crol1s |’avoir suflisam-
Inent de&montre »
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e Sa doctrine est touJours la meme. Nous POUVONS OncCcC
COmpter POULC NOUS (comme la demontre souvent) LOUS les
Saıints des siecles passes. S] NOUS objecte tro1s Papes quı ONtT

SOUtENU la constitution, LLOUS SOININCS pret taıre VOITr qQUC plus
de vingt Papes contredisent clairement ce constitution.
est de meme proportion des eveques Fst-ce qU«EC l obeissance

regarde qUC le present n en dolt-on Pas au ordon-
A 6s de GLI qu1] SONL MOTEIs Que S1, aujourd hui, 4 eau-
COUD plus d’acceptants qU«C d ’ opposants, est Das la premiere
fois qUC la craınte, l esperance, les tromperıes, les equı1voques
Ont entraine le plus orand nombre ans mauvaıs partı. L.’his-
toıre de l arianısme et du monothelisme SONT des PTEUVES COI-

pletes qu on peut revoquer doute aIls ıgnorance INaUuU-

valse fo1 On n est oncC DasSs plus esobeissant recevant Das
la constıtution qUE les catholiques | etajent autrefois au

des Ariens et des Monothäelistes. OQu plutöt, pulsque la const1-
tutıon est S1 clairement contraıre ans SO C115 naturel Au verıtes
de la o catholique, 9 lieu autant qUC Jamaıs de dire AVEC

les premiers AÄpötres | faut ODEeI1Ir |)ieu plutöt qu aux hommes
Actes, V‘ )) 7

En appeler des tro1s derniers Papes D vingt autres Assimiler
le refus d’accepter la constıtution Unigenitus la reactıon des
chretiens rejetant les decisions entacheges d’arianısme de INOMNO-

thelisme Qu en PECNSCIK Observons tOuL d’abord qU«E le exX{ie de
Van Espen presente PaS, ans teneur, fait isole
DCS deäclarations analogues abondent ans Ia litterature jJansenıste
du X VIN® z1ecle. [] n est DPas TaIic qUE CS x qu1ı les emettent soJent
des pretres el des religieux la sclence theologique profonde et

zele austere. Plut  ot qUuUeE de les axXxer sommaırement, bloc
el ans appel, de faute aV contre l’esprit d’insigne mauvalse
to1 le crıtıque aVlS@e retiendra selon NOUS Ul iınvıtatıon la
reflexion, 18581 recherche plus attentıve des auses profondes
de motifs particuliers, capables sınon d’excuser, moOolNns d’ex-
pliquer ce convıctiıon passıonnee, quı1 Par frequence, n est
Das des moindres etonnements de L’historien du Jansenısme.

Causa espienıand, | ıv 11{ Document Abrege des difficultes Hrincipales
qU«C !l”on IrouvVve accepiter la constitution Unigenitus, Prop. Opera omnı1d, N

814, col
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Son particularisme national et SOo attachement au privileges.
est Aalse de relever, ans les CORCUVTES de Van Eispen, un

attıtude de revendication acerbe des priviıleges. affiiche auUssı un

sympathie singulıere POUF les libertes el franchises des Eglises
particulieres ; NOUS VO meme de luj visıon nationale de
l’Eglise belgique } Voici d’autres manıftfestations concretes de
particularısme. Nous cıterons d’abord theorie de la necessıte de
la promulgation des lois ecclesiastiques ans les dioceses respectifs,
de meme qUE SCS prıses de posıtıon SUCCESSIVeES ans les affaires
des F.glises de Haarlem et d’ÜUtrecht Van Eispen aıme auUssı enu-
merer les ınconvenıents de la centralisation et de la reservatıon
Dar Rome‚ des nomınatıons episcopales. pretexte, eftet, qUEC
] eloignement LrOop ogrand du Pape Iu permet DasSs de Juger
bonne connaıssance de a  C des sıtuatıons particulieres Manı-
testement. Van F.spen aspıre decentraliser, rendre au eveques,
au metropolitains et au synodes leur DOUVOITr d’antan. Un natıo-
nalisme ombrageux, diraıt-on aujourd huıi, [  c egalement contre
les Italiens quı remplissent les congregatıons romaınes. {ls COIN-

naltrajent Das les uUSsSages des provınces. Les DECNS du DAayS seraıent
1en mleux informes qu eux 23}

OFrS du proces qu]ı l opposa DOUVOIr civil, Van Espen 1N-
VOQqUa POUFTF defense qu ı] etaıt ıntervenu ans le conflit de
I' Eglise d Utrecht qualite de jurisconsulte belge ) , consulte
dans un affaire interessant l’Eglise belgique 3 S agıssaıit-ıl une

29 (Causa esppen1iand, Liv Document alisons et INOYCNS ulterieurs de
defense, UT, n() 80-89 Opera omnı14d, AW 706

Z V indiciae resolutionis oct Lovaniensium...., Disquis. prıima, NL: VIH
Opera Oomnı14a, V, 313. col |

55) Jus ecclesiasticum unıversum, ParIrs 8 tit AAII, Ca VL Opera omnı14d,
® 214 col 2; Ibidem, 216 col Cap VII B suppl. : (C Quis ambigat,
quın Dper hos singulis Proviıncılıs, praesertim ]la nde difhcultas TIa SS VIros
intelligentes tacılius et certius intelligı DOSSeT, qua ratiıone eit interdum qQqUuUa modera-
tione vel modihicatione decreti executıo urgenda, attentıs provınclae illius moribus

populi gen10, q U amn cardinalibus eft praelatis ist1us Congregationis plerumque
taliae ET Curiae Romanae opınlonibus el unıce imbutis et assuetı1s » .

%9 ( ausa espenianad, Liv Document aisons et IMOYCNS ulterieurs de
defense, IL, n ÖOpera omnı14a, /06 Je Suls Jurisconsulte belge et est
selon la Jurisprudence belgique UE j al repondu la consultation qu1 m a ete
taite touchant la d’une Eglise belgique... Ibidem, /49 col ( ausa
espieNıaANA, I..lV Motivum Jurıs PpPro €} Van Espen, Ca III n0 223

/49, col
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tactıque de detense } 1re vral, LOUS les ecrıts de la derniere
periode de la VIE de Van Espen sont | ceuvre d’un (( jurisconsulte ))

qUl, arme une sclence canonıque profonde, multiplie les chicanes
ST. avocat habile, reCcourt DOUF detense et celle de SCS aAamıs

LOUS les artıfices une procedure interminabile. Notre canonıste
termıne alnsı un requete adressee 1726 Prince (Giouverneur

Prince Serenissime, Y uarante-sept alns qU«EC Je Uu1s Conseıil
de l universite de Louvaın, Docteur droit et Professeur des Sacres
Canons, ] en al employe un bonne partıe soutenır Dar des

publıcs les droits, hauteurs et prerogatıves de et
les libertäs des Pays-Bas contre les entreprises des ecclesıjas-
t1ques 27

Son devouement jDour ‘Eglise.
C est ans le extie des consıderations qu]ı precedent qu/’ıl

NOUS faut f  1re Cel extraıt une lettre adressee PDPar notre Nocteur,
Juın 1726 l archiduchesse Marie-Ellisabeth, gouvernante des ays-
Bas Ce n est nı "Eglise nı le Saint-Siege, nı Sa Saintete qU«E SE  Jal

VU: A parlant aılnsı de la Cour de Rome ‘ DICU m en garde. Jaı
toujJours S et ] aura]ı vıe, U: soumıssıon entiere DOUTC
|’Eglise, ] honore et D  e le Saint-Siege et Sa Saıintete et ] en
reconnaıs l’autorite, aınsı qUeE taıt el oıt faıre tOoOut bon catho-

)) lique... C est DOUFrqUO1 S  ] ose protester, Madame, devant
qUue de tout qUue ] al souftert ans "affaire presente, 1en
m a ete S] sensıble UE de VOIlr raıter auteur qu1ı
auraıt donne atteınte "honneur du Saint-Siege el 1en de

)) la religion MO1 quı souhaıiterais de repandre Sang PDPOUF notre
saınte religion et DOUFTFC les verıtables droits du Saint-Siege )) 26}

On trouveraıt facılement 1en d’autres endroits quı NOUS invıtent
V Croıre Ia sıncerıte de SO au DOUF I’Eglise. Qu'en PECNSETr
Le Ceyssens relev& la profondeur des sentiments de hid  hit

Eßistola CXV HI ÖOpera Oomnı1d, V, 321 COI €&} Ibidem, 689
col ( ausa espenıana, | ıv Document Memaoire apologetique (compose SOUS

les Yeux de Van Espen, et distribue au Juges VE ICS requetes)
“ Causa esppenıana, Liv Document Lettre (D Gouvernante des

Pays-Bas. Opera Oomn1d, N 697, col Ibidem, 811 col ( ausa espienıand,
LIV 111 Document Lettre de Van Espen a Marie-Elisabeth, (G0uver-
nante des Pays-Bas (juillet « Jal toujJours Z e Uu primaute ; Je n al
Jamais doute qu on Ia} ut un: veritable obeissance D,
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de Van Eispen NVEeTIS l’Eglise, notamment ans SC  N hesitations,
lorsque, pousse Darlk SC  N amıs, 4 prıt le chemin de L’exil 9) Par
ailleurs, Van Espen s est explique SUr certaınes contradıictions an pa-
rentes de conduite. Ainsı., selon lun, la resistance au

in)Justes el le TECOQOUTIS Prince des clercs Opprimes DPar leurs Supe-
rleurs, loın de nuıre l’Eglise, favoriserajent contraıre SO actıon

la efendant contire l’esprit de domination des prelats ° Son
biographe du Pac de Bellegarde rencherıit. soutjent qUu«€ S] Van
kispen entendit etre le VECNSCUFC des droits legitimes des pulssances
souveraınes ) 9 C est qu ı] estimaıt que (( reduisant la pulssance
ecclesiastique SC  N bornes ancıennes el naturelles, 1 alsaıt qu«e
la rendre plus venerable et plus precıeuse )) } OUr entrer plus
avan NCOTE ans le u des pensees de notre canonıste, 1OUS

T1OUS efforcerons, ans le de paragraphe, de caracterıser
101} jJansenısme Nous Atudierons ensuıte SO COomportement
I1Vers le Souveraın Pontife et NOUS VEI1I1ONS qu ı] faut croıre de
SCS preventions l’egard de la Juridiction ecclesiastique general.

SOT'I jJansenisme. L’accusation tormelle d appartenir Ea la
secte fut lancee \ Van Lispen des 1686 F Le ton des ecrıts e  dı1-

fiants COmpoOoses VOeIS epoque est plutöt austere, maıs allıs rıen
de force (>i) Rien 19{0} plus d’un rıgorısme outre s exprime ans
Ce6s au Y attaque | amour de ] argent; la recherche ınteressee
dans la collation des benefices, la corruption des monasteres et 1N-

&e CCEYSSENS, Desirant de C fourberie van Leuven -  ;n dans
Jansenistica, [1, Mechelen, 1953, 303 « Zonder het verder ongelijk Va Van
Espen te willen ontkennen oft te verkleinen, verdient h1) toch en1ıgszıns bewonde-
nng, omdat h1) het einde Va zın leven mMet ziıchzelf streed de erk C
[TOUW te blijven. 1loen hi] tachtigjarige leeftijd blind zijnde 1Ch uıt Leuven
1et WEZVOETE AAar de Utrechtse schismatieke erk W as het NO! Aa zın onder-
nemende vrienden te wiıjten Clat hi] onderweg te Maastricht 1et terugkeerde aar

de Dylestad Yı.

° I ractatus de censurıs, Ca V Öpera Oomnı14a, 031 Ibidem
334-335 TI ractatus de TCCUTSU ad princıpem, Ca V IT Conclusio.

79 Pac BELLEGARDE., Vie de Van Espen, )LLouvaın, 176/, 30, col
C Reponse d’un jurisconsulte des Pays-Bas [D avocat de Paris, 29 lettre.,

ÖOpera omnı14d, 676 col
V indiciae dissertationis C de neculiaritate et sımon14d, A postropha,

ÖOpera omnı14a, 5325. col
‘J) /us ecclesiasticum unıversum, ParIrs IL, sect. tiıt M Can I ÖOpera

Omnı14d, L, 434-7 ibidem, DPars IL, sect. tıt Ca 614-618
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observatıon du VB de pauvrete 64) reagıt, 19(0) ans raıson, contre
les Outirances du culte des saınts °2) Quant la saınte COomMMUnNI1ON,
Van Eispen insıste bon droit POUFC qUuUeE les choses saıntes
sojJent Das Jjetees au chiens Knl Plus loin, i} reproduit VC®

du Concile de JI rente, souhaiıtant qUE les iideles s unıssent aCcra-

mentellement sacrıhce chaque fois qu ıls assıstent la Se.

Quant au regles elles-memes determinant la frequence de la re-
ception de | eucharistie, 1} PIOPDOSC qu on S en tienne 07 celles fixees
Dar le decret d’Innocent ate du 221679 Su la communıon
quotidienne °& LEinfin, S1 l’on souvıent de la valeur qu avalt AauU.

VCUX de Van Eispen, la consıderation de la pratıque de la discipline
primıtıve, lıra AaVec interet C6s liıgnes OUu 11 rappelle qu«€ la COIN-

munıon quotidiıenne fut agcC jJusqu au sıecle, mol1ns ans
certaınes L.glises de rıte latın 3}} OUr la discipline de la contession,
i} deplore qU«EC les aNno1s ancıens el leur rıgueur solent plus
oNnNnNus Ils donneraıjent un iıdee plus exacte du peche el de
gravıte ° Notons NCOTE les tres &difiantes ecrıtes SUrTr la

L ensemble n a nullement vieılli. (Incelebhration de la 7(l)
respiıre un fo] profonde el respect DPEeU austere, ma1ls LOU-

chant. eme otfe d’austerite ans les regles consacrees l orne-
mentatıon des temples } En resume, SO ‚Jansenısme moral est
modere. Du pomnt de Vu theologique, 4 acceptaıt de condamner
les fameuses Cinq proposıtions ans le SCNS, ans lequel Eglise
les condamnaıt, ma1ıs 1 declaraıt DOUVOIr sıgner le tormulaiıre
d’AÄAlexandre VII selon la bulle Vineam Dominiji Sabaoth ) , etant
donne qu ı] Iuj apparaıssaıt PasSs evıdent qUue«€ la doctrine here-
tıque etaıt contenue ans le livre de Jansenius. considerait NCOIC

qUE question de faıt n avaıt faıt l’objet d’aucune decision

5£1) I!bidem, Dars 1, SeCt L, tıt Ca XVII 545, col et Cap
54/, (.Ol

C P  9 oftfe

GG) Jus ecclesiasticum unıversum, Pars 1, sect I LIL Cap I CI
Opera omnı14d, [, 399, col

a I!bidem., Ca IL, et 401, col et 402 col
dr !bidem, et 1, 401, col
* De sSımon1da cırca beneficia, Pars K Cap V II Opera omnı14d, FL

col
Jus ecclesiasticum unıversum, PaIs I sect. t1t N Ca ÖOpera Oomnı14d,

i 434.-437
A /us ecclesiasticum unıversum, ParTrs sect tıt Ca Öpera Oomnı14d,

L, 613-618
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infaillible el qUE Da consequent, 1} commettraıt grand sacrilege
s ıl attestaıt OUS sSsermentTt un chose douteuse et ıncertaıne quı

ressortıt nı la fo] nı au 72) De MemMe; 1 | OPPOSa
refus formel l’acceptation de la bulle Unigenitus 73) Einfin
oıt consıderer le role qu ı] SSuma ans le developpement du Jan-
senısme politique, deätense des ecclesiastiques Jansenıstes el

responsabilite ans l &eclosion du schisme de l’Eglise d’Utrecht
Sa refe&rence la pratıque de ı Eglise primıtıve, S1 frequente

parmı les membres du 6 partı D OCCUPDE aussı un place de choix
dans |’argumentation de nofre canonıste, el cela des SCS premıileres
QOREUVIECS F lle cConnote touJours quelque reproche | egard de la
discıpline moderne. Van Espen explique qUEC S1 Dar sunte de C1Ir-
CONSLiANCES varıees, "Lglise s 6carte parfois POUFTF , ans

discıpline exterjeure, des decrets ancıens, elle n en desire Pas
moOolNs retablir les ancıens decrets des Peres., quı contiennen un

discipline plus PUTIE de saıntete R voudraıt qUue l on connaısse
m1eUxX les ancıens CanNnons estime certaın qUe«€E Ia saıntete des
u  9 la purete el la vigueur de la discipline ecclesiastique SONT
princıpalement CONtLeEeNUuES et exprıimees ans les an onNns etablis lors
de la premiere efflorescence de l'’Eglise. mMmOMenLT, l’Eglise
n etaiıt PDPas alourdie Dar ‚ abondance des Vv1ICces la charıte des fideles
etaıt tervente 74) Qu on Crole DaS cependant qU«E nOoLre anNnOÖO-

nıste oıt ascıne DPar le mırage une antıquıte ideale, qu on POUT-
raıt taire revıvre telle est LrOop posıtiıf DOUFTF admettre, ans

plus, 188501 fallacieuse reversı1bilite de L ’histoire ) Pourtant, S1 ans
prudence, l’Eglise aıt qUuUeE les difficultäs du pS l empechent

de reclamer ‚observation entiere des ancıens anons, elle regrette
fait : elle gemit el souhaıiıte rıen tant qu ıls solent remı1s
honneur 1Nsı parle Van Eispen. Nul doute qUC SO attache-

( ausa espeniana, LIV Document aisons et MOYCNS ulterieurs de
defense, N n OS 502171 Opera omnı1d, \ 712.713 ]bidem., Liv [1[ LDocu-
mMent Declaratio Van Eispen 19-5-1727. /96, col

= ( P  9 ofe
© Dissertatio canonıca de ınstıtuto et offeiis canonıcorum, Öpera Omnı1da,

IL, 93, col
ommentarius ıIn Canones Jurıs veterıs OU1 et In Jus novVv1ıISsSıMUM. Prae-

fatio auctorıs. Opera Oomnı14d, LLI Jus ecclesiasticum unıversum. Prolego-
INCNA, Opera Oomnı14d, @ AI-AI

Dissertatio Canonıca de instıtuto el offıciis cCanonıcorum, Öpera omnı14d,
593 col hinc YraVvıs ın 1ps1s exorlatur dolor quod Tam sanctia
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ment la pratıque de l’Eglise primıtıve so1t mettre rapport
aV ' immense efftort de ressourcement qU«EC CONNULT So epOoque, de
meme qu avec ] assertion selon aquelle le Pape seraıt sSOUumıs AaAu

anons ©)

Son attitude EeNvers le Souverain Pontite. On saıt qU«EC
les protestations de Aiidelite Pape Sont des traıts COININUNS

des auteurs gallicans de CcCe epoque Flles mangqg  nt Pas
110 plus chez Van kispen 3n Nous connaıssons SO intention YE-
nerale c est POUF le ]ı1en meme de |’Eglise qu ı] avaıt entreprıs
de Lracer de Justes ımıtes POUVOIF du Pape 2 T outefois.,
11 Invoque '1ıNe distinction. explique GUEC les documents, MEME
sıgnes Dar le Pontife Komain, doijvent realıte etre consıderes

emanant plutöt de la OUr de Rome qUE de uı Plusijeurs
de GEr decisions seraıj1ent extorquees Par des ımportunıtes obte-
tenues Dal ob- subreption. { arrıve memMme qUE le Pape so1t
Pas consulte / suJet qUE des decrets sojlent prI1s, dehors
de SO ıntention 47 Le scenarıo est siımple. Van Espen juge-t-il
decret inacceptable rejette | inıtiatıve SUu  — la OUr de Rome.
(C’est elle "auteur reel du document. elle tOut "odieux de
SCS IMargqgues. "accuse de TOUS les metaıits, ma_noeuvres el ambı-

raecepta passım conculcentur : ardens esiderium ut instaurentur : diligens CUIaA

et studium, ut adhuc vigentıa teneanftur, retiineantur collabentia, collapsa U1l-

dum prudentiam christianam TeNOVentiur »

(+ nOotLire OUVIaAYC: Van Espen el la hierarchi ecclesiastique, Rome,
1961 39-41

* Guillaume UDISIO, Droit nublic de l’Eglise et des natıons chretiennes,
Louvaın, 1865 ıv 1L, L1t 111 | | . auteur otfe UE tOUS les richeriens
qu 1i  ] vient de cıter (dont Van Eispen) resplırenti qu amour el veneratıon DPOUI le
Saint-Siege. Victor MARTIN, Le gallicanisme politique et le clerge de France,
Paris, 1929, 118 MARTIMORT, Le gallicanisme de Bossuet, Paris, 1953

97 98, 123
( ausa espeniand, |iv |)document aisons et MOYCTIS ulterieurs de

defense, ÖOpera omnı14a, 709 col C S] ] etals persuade qUuU«E la ..
Epistolaire est injurieuse Saint-Siege, Je serals le premier la condamner.

Je reconnaıs volontiers \A a O [OUS 165 bons catholiques qu’1 faut aVOlr extreme
espect pPOUTC le premier icaire de et POUFTF la Chaire de Saınt Pierre, qu1
touJours o  \ un singuliere veneratıiıon das les premiers siecles de |’Eglise

; ( ausa espen1ana, | ıv 111 Idocument Apologia PpPro fuga. Opera Oomnı14d,
824 + Al  y ote

Sl) Causa espen1iand, ıv IL, Motivum Jurs pro ® Van Espen, n0 225
ÖOpera omn14d, 749 col
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t10NS. "abreuve de paroles et d’insinuations malveillantes. Son
hostilite s’etale, froide el tenaCce 82) La distinction est reelle, assure-
ment, entre le Pape et OUuUr 83  — mMalıls attıtude LrOP SOUVEeNLTL

repetee Aniıt Par faire hausser les epaules et douter de la bonne
fo1 de notre auteur 84) Que PCNSCI de paradoxe est S] PECeU
un inJure de ıre qu on SUrprıs Sa Saintete qU«E c est plutöt faıre
SO eloge, DU1ISque c’est IMarquer qu on un  ' S] ogrande ee de
la Justice et de la charıte du Saint-Päre, qu on le croıt Das
capable de faıre des decrets qu1ı sojent contraıres, D/ mo1ns qu on

l’ait SUrprIs PDal de faux r  j9)]  S, cela est arrıve au

plus granas saınts el au plus grands Papes *9)
Nous C  NVEeNONS qUE toutes les cıtatıons auxquelles NOUS CNOoNS

de L1LOUS reterer sont empruntees AU. dernieres GBUNFeG8S de Van
Eispen, caractere pol&mique plus marque maıs, | attıtude qu elles
expriment Ouvertement n est Pas nouvelle. Les ecrıts precedents
accusaıent aussı la Cour de Rome d’avoir U  \ l’artisan de toutes
les eservatıons et de la conquete ans reläche d’un DOUVOIF abso-
lument dehors de limite. La Cour de Rome, devenue la
cıble de LOUS les reproches adresses la Juridiction supreme de
’Eglise, Van Eispen NOUS SSUre de veneratıon POUTFK la Chaire
de Pierre et DOUTC celu; quı l occupe. Nous doutons fort UE LOUS
reussıssent maıntenır aussı loin le CS de SCS distinctions. Auss;]
est-Cce AaVEC Justice qu on Incrımıne Van Fspen d’avoir contrıbue D/
diminuer ] autorite du Pape ®}

%} ( ausa espeniana, I..1V Document Raisons el ITNLOYCNS ulterieurs de
defense, Opera omnı14d, 703

* Cet exemple sCTA SU1VI1. Ct RÖSCH, Das Kirchenrecht 1Im Peitalter der
Aufklärung, ans rch für kath Kirchenrecht, 463 « Febronius
111 zwischen Papst und Kıuurie eiınen Gegensatz statuleren : die Kurie, niıcht der
Papst ıst der bekämpfende Feind »

el On lıra vec interet temoljgnage d’un auteur, PECU uspect de cl&ricalisme.
LEttore ROTA, Le orıginı del Risorgimento 0O- Milan, 1948 vol 3B 756
« 1 glansenisti solevano fare un cur1ı1o0sa distinzione fra la sede 8l sedente. In
virtu di CSSa, l rıbellars; q } sedente diventava lecıto purche S] ONn  LKıa rıspetto

la sede evidente che questa distinzione autorızzava comodamente qQUa-
lunque ribellione. Fssa Valeva per VeSCOVI CONLrO Pontefici, pCI parrocı cContro

VeSCOV1 Os1 d segulto. Pı tarchı SAra invocata per popoli cCoOontro princ1p1 » .

\5) C ausa espenıianad, | ıv |)ocument Aailsons et MOYCNS ulterieurs de
defense, ÖOpera Oomn14d, 709 col

_ DEVOTI, Institutiones canonıcae, Aug Taurinorum, 1855 Prolegomena,
Cap N « Atque hoc quidem loco notanda est conhidentia Van kEspenii,
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Ses preventions contre la juridiction ecclesiastique general.
Ellles SONL Taves. Sa theorie du T1ECOQOUTS Prince meconnaılt

LrOP le caractere inJur1euUxX de @A ımmıxtions du POUVOIF cıviıl ans
|’exercice de la discipline ecclesiastique. Eille est etrange egale-
ment la chaleur AVOCC aquelle Van Lispen enseıgne le meprıs des

ont il revele, a V 66 mınutiıe, le caractere inJuste. ans
doute, 4l reconnalt qQU«C le 1en OININUN oblige parfois les SUD-
porter, ma1ıs al insıste 1en plus SUT le devoir d’'y resıster. Ses amıs
hollandaiıs notamment, VD quı le traıte qu ı] ecrıvıt ProOPDOS etaıt
specialement destine, SV ont Pas trompes, de memMme qU«C 1en
d autres lecteurs 87  — En taıt, SO enseıgnement D DTrODOS onnn

Lrop appel / la SUSp1Cc1oN et la revolte cCon(tre ] autorite
legitime ect comme un iınvıtatıon un ingerence intolerable des
magıstrats civils ans la Juridiction ecclesiastique. Nous disıons plus
aut qUue«€E Van F.spen discutait trop le fondement juridique de l obeis-

8 le sulvre, pourraıt touJours pretendre qUE telle
decisiıon de Ia hıerarchie O  \QV obtenue Pa surprıse, qU«E SO intfor-
matıon '  U deficiente et qUue«eE te] pomNt de la procedure n a Pas
O  \ respecte. aınsı le doute ans ame des fideles,

qu]ı nıhil omuitttıt, utL SUUIN explicat odium, QUO tertur ın Sedem Apostolicam \ A

] ARQUINI, Juris publici instıtutiones, Rome, 1896, 163 reprend I’instruction
pastorale du 16047272 du cardınal] de Bıssy : « On reconnaıit d’abord dans SO

OUVITAaSC le caractere de [OUS les ecrıts des nOoOvatfeurs Dar ”’aftectation sensible
qu on o1t POUTI rendre le Pape odieux et inspırer le meprIıs de SO autorıte ; A

S PAaAcC BELLEGARDE, Vie de Van Espen, ]L ouvaın, 1767, 45, col
« Lie brui1t UU ftaisalent toutLes enl A l’impression qu elles pouvalent faire

SUÜU.  Z le peuple iıgnorant prevenu; ICS consequences pernıicleuses qu elles pPOU-
valent aVvolr POUF le 1en de |’Eglise er la tranquillite de \’Etat, tels paralssent
CC etre les motits qu] pousserent Van Eispen ecrıre traıte (des censures)
Apres temolgnage d’un ((( amı » de Van Espen, VO1C] cleux autires d’auteurs
qu1 sSont dresses CONire lu1 BACKHUYSEN, cta Van Eispen In unı-
versiıtate Lovaniens:i..., ed OVa emendata‚ Mechliniae, IOZ/: |194  G. Leclere  c. Ses pr&ventions contre la juridiction ecclesiastique en general.  — Elles sont graves. Sa th&orie du recours au Prince m&connait  trop le caracte&re injurieux de ces immixtions du pouvoir civil dans  V’exercice de la discipline eccl&siastique. Elle est &trange &gale-  ment la chaleur avec laquelle Van Espen enseigne le mepris des  censures dont il r&vele, avec minutie, le caracte&re injuste. Sans  doute, il reconnait que le bien commun oblige parfois ä les sup-  porter, mais il insiste bien plus sur le devoir d’y r&sister. Ses amis  hollandais notamment, ä qui le trait& qu'’il &crivit a ce propos &tait  specialement destin&, ne s’y sont pas trompes, de m&me que bien  d’autres lecteurs °’). En fait, son enseignement ä ce propos sonne  trop comme un appel ä la suspicion et ä la r&volte contre l’autorite  l&gitime et comme une invitation ä une ingerence intol&rable des  magistrats civils dans la juridiction eccl&siastique. Nous disions plus  haut que Van Espen discutait trop le fondement juridique de 1l’obeis-  sance *®)  A le suivre, on pourrait toujours pretendre que telle  d&cision de la hi&rarchie a &t& obtenue par surprise, que son infor-  mation a &t& deficiente et que tel point de la proc&dure n’a pas  &Et& respect&. A semer ainsi le doute dans l’äme des fideles, on  qui nihil omitttit, ut suum explicat odium, quo fertur in Sedem Apostolicam ».  — C. TARQUmI, Juris publici institutiones, Rome, 1896, p. 163 reprend l’instruction  pastorale du 7-6-1722 du cardinal de Bissy: « On reconnait d’abord dans son  ouvrage le caracte&re de tous les &crits des novateurs par l’affectation sensible  qu’on y voit pour rendre le Pape odieux et inspirer le m&pris de son autorite ».  5) G. DU PAC DE BELLEGARDE, Vie de Van Espen, Louvain, 1767, p. 45, col. 2:  «Le bruit que faisaient toutes ces censures, l’impression qu’elles pouvaient faire  sur le peuple ignorant ou pre&venu; les cons&quences pernicieuses qu’elles pou-  vaient avoir pour le bien de 1l’Eglise et la tranquillit& de 1l’Etat, tels paraissent  N  encore &tre les motifs qui pousse&rent Van Espen  a  E&crire ce trait& (des censures) »  Apröes ce t&moignage d’un « ami » de Van Espen, en voici deux autres d’auteurs  qui se sont dress&s contre lui. T. G. BACKHUYSEN, Acta Z. B. Van Espen in uni-  versitate Lovaniensi..., ed. nova emendata, Mechliniae, 1827, p. 12: «... Z. B.  Van Espen qui tum voce tum datis ad eos litteris factionem censuras spernere  diu docuisset, Tractatum edidit historico-canonicum de censuris ecclesiasticis, ut  ex eo copiosissime rebelles discerent, censuras in illos vibratas, non solum non  timere, sed etiam eas contemnere et naso suspendere adunco... ». — C. HOoYncK  VAN PAPENDRECHT, Historia Ecclesiae Ultrajectinae, Mechliniae, 1725, p. 69, col. 1:  « Hos tractatus, multa cum diligentia, sed majori damno suo evolverunt Ultrajec-  tenses, adeo ut M. Torckius... testatum reliquerit, quod ex lectione T-ractatus  historico-canonici de censuris ecclesiasticis, didicerit excommunicationes non timere,  imo contemnere illasque impugnare et rejicere ».  %) Cf. supra, note 37.Van Espen qQu1 tu  3 OC tum datis ad C OS ıtteris tactıonem
d1u docuisset, ] ractatum edidit historico-canonicum de censurıs ecclesiasticis, ut

Coplosissıme re‘belles discerent, ın illos vibratas, NO solum NO

tiımere, SE eti1am C.AS contemnere el AaAso suspendere adunco... HOYNCK
VAN F’APENDRECHT, Historia kcclesiae Ultrajectinae, Mechliniae, 1.725; 69, col

HOS Lractatus, multa Cu diligentia, sed maJorı damno SsSUu‘ evolverunt Ultrajec-
teNSseES, d€0 ut Torckius... estaLum reliquerit, quod lectione T’'ractatus
historico-canoniciı de censurıs ecclesiasticis, didicerit excommMunNıcatıones 1O tımere,
1M0 contemnere iıllasque impugnare et rej)ıcere ‘

d Ct bal  9 nOotfe 37
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CO le rısque une crıise generale de la conscıence chretienne.
OIn CONCOoIt mal qU«€C Van Espen n en aıt Pas mesure le danger.

Son devouement fprince.
En cContraste A V G mehfhance professee l egard de Ia

pulssance ecclesiastique, releve un singuliere condescendance
EeENVeIS les magıstrats rOVaUX 89). | 1en de-ci de-1lä l une
] autre protestatiıon cContre leurs empletements, maıs la rarete de
C665 V1S-A-VIS de la frequence des protestations vehementes
cContre les eXCEes el les abus de la hierarchie ecclesiastique est
symptomatıque. Van Eispen apparaılt viıgılant deftenseur
des droits du prince. Qu on lise Da exemple relatiıon du conflit
de la regale entre le Pape Innocent el le rol L.ouis AUING On
ent Van kspen LOUL pret enregıstrer et (D reCcevoIlr )) le faıt de
l extension du DOUVOIr royal 28

5 agıt-ıl de revendiquer les (( libertes des Leglises partıiculieres,
Van Fspen parle plus legiste qu en canoniıste. OIn diraıt qu ı]
S en tıent plus volontiers catalogue dresse Da les Jurıstes qU«€E
Dar les theologiens. Notons aussı la faveur AVEC aquelle ans maınts
endroits de SO VF: ı] evoque les arrets des parlements et des
conseıls du EOX denonce POUVOILF cıvil des disposıitions d’un
decret pontifıcal, prejudıicilables au droits du rO1 el au et
au Coutumes du DaysS 5 fournı]ı au civılıstes, Dal SCS theorijes
el SCS exemples histor1iques, des singulierement efficaces
battre breche la pulssance ecclesiastique . la r1guUeUr, SO

epıscopalisme et SCS theories SUT le DOUVOIr des cures admettrajent
la sıgnature d’un canonıste, Mals LrOp de SUTr le placet et SUT

SJ) G+ Carmelo (CARISTIA, all’ storia ('iwile al I riregno. Secritt: storicı
politici, Milano 1955 260 ((E all’abate Fleury potrebbe axncl'xe SSOC1larsı ı}
oInNne dı grande canonısta, che PUur CSSCHdO eccessıvamente lig10 alla de
Prinecipe, fl CUl difese sirenuamente sınceramente S1NO alla Oortfe dırıttı le
regalie, V1isSse alungo In orembo alla Chlesa

S} Jus ecclesiasticum unıversum, Pars I1 sect 111 tit VII Ca 45
Opera Oomnı14d, . /87 col

v Epistola DE 821 7128 Eispenius Keyaerts procuratorı SECNE-
ral; 1 Magno Consilio Mechliniens:i e e denuntiandum publicationem cu1usdam
decreti concılı; Romanı (ann!] 17/23). S1NEe placıto reglo. Opera omnı1d, VE 323

%) Qu’on consulte notamment Ceti egar  R  d 1€S cCopleux Monumenta publies
appendice (C I ractatus de promulgatione legum ecclesiasticarum » ÖOpera

Omnı1a, 75-247)
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le LECOUFTS prince SONT indignes d’un professeur des Saıints
Canons 93)

88

MISES CONCLUSION

Certains cıviılıstes, admıirateurs interesses de Van kispen, ONtT

taıt champıon de la necessıte du contröle SUr |’Eglise, meme
ans |’LEitat ıberal moderne. Ils retiennent de SCS5 traıtes Su le
placet et SUur le LECOUTS prince qUuU«E les princıpes justihant leurs
VCUX un  D telle intervention 94) Ils om: de consıderer qU«C Van
kspen affırme Ges princıpes VTa |’egard d’un Etat, ont la mıss10N
de protectjion de |’Eglise n est Das ans grandeur. S3 nNnOLre canonıste
concede prince droit quası ıllımiıte de contröle SUu | actıvıte
externe de l’Eglise, 4 u Impose toutefois le devoiır de la proteger
et de la defendre, besoın cContre PrODIC hiıerarchie. veut

qQU«C 1 Eitat aıde l’LEglise Ta remplıir m1ssıon, assumant des täches
queE celle-cı seule s avere incapable de 1en r Quelque-

* Michel-Joseph PICOT, Memuüoires pour servuır / ’ histoire ecclesiastique du
AVIIIe siecle, E Parıs, 1806 193 « Van k.spen, PEeU tavorable Saıint-
5lege, attriıbue beaucoup de prerogatıves aAau Souveraıns et les rend PECU pres
altres de tout Ce systeme de quo1l plaire des gENS qul1, proscrıts pa |”’autorite
ecclesjastique, esperent concilier la taveur des princes les Hattant ı

Jl) VICTOR BAVAY, Van Espen, jurisconsulte et canonıste belge Sa vDIieE
el SC LraUaUX, dans Beigique judiciaire, Bruxelles, (1846) n0 1463 OUu ”auteur
taıt Su  — ton anticlerical, veritable panegyrıque de Van kspen. Francoils
]L AURENT, Van Espen Etude historique Su  — l’Eglise et l”’Etat Belgique, Bruxelles-
Paris, 1860 cote de bıen des digressions, "auteur, gul declare liıbre-penseur
(p 201), tıre argument des theories de Van Lspen DOUFTF ICS eXCEs de
POUVOIrFr de |”’autorite ecclesiastique el crıtiquer le regıme constitutionnel belge

qu 1 \’independance absolue de ’Eglise V1S-A-V1S de 1’Etat (p 20)
s’effiraie d’un te] regıme PDOUT |’Etat (p |124) Faut-ıl ajouter que |’oeuvre IManqu«c
LTOp de serenıte PDOUT qu on pulsse parler d’un SerleuxX ravaıl scientifique.

z Commentarius In prımam partem Grratiani, ıst Opera omnı14d, [I11
512 col B Quin et Romanos ontifhces agnoviısse, subjectos legibus er

constitution:ıhus ımperatorum, 10 tantum externum, temporale politicum Rei-
publicae concernentibus, SE etham externam et canonıcam kcclesiae disciplinam
spectantibus, evincıt Ep |_eonis... » OMe T ractatus de TeCUTrSsSu ad Hrın-
cıpem, Ca VI: Opera Oomnı14d, 324, col « Principes hac coactıva
potestate SCINDETr usı sunt Principes hac divina potestate ab Omn1 empore, PIO
exacta Cannn um legumque custodia, OCcCNas aAcdversus intfractores et1am clericos
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tois, Van Espen s appule SUr des LEXIiES medievaux relatiıon manı-
feste AaVEC des VUu€eSs d’augustinisme politique %o Mals le
historıque ıt devenu LOUtT difterent. Les relations entire "LEglise
et 1’Etat s ınversajent ans le cadre des Eitats natıonaux de SO

epoque g c etaıt orenavant L autorite cıviıle qu1, d’un eftort constant,
tendaıt touJours plus vassalıser "Lglise, la mMettire Servıce de
1 Etat Van Espen favorise mMOUvement Irop attentif OIga-
nıser la resistance CONTire la Cour de Kome, d etrangement mMe-
OoNnNu qUe ]a protection de L Etat n etaiıt vraıment profitable
l ’Eiglise QUE S1 elle s exercaıit requete AVOEC SO cCONsente-

ment, mals NO selon la volonte arbitraire du prince 97) Comment
Van Eispen quı connaıssaıt S1 1en _ histoire, n a-t-ı] Pas au elle
n offrait oyuere d’exemples OUu DPOUVOIr fort. invıte proteger
la religion, n aıt Das fajt LOourner un tentatıve de vassalisation.
| assistance qu on Iu demandait 98)

D’autre Dart, peut-on expliquer "ardeur de Van Eispen OIa-
nıser la resistance au inJustes et promOuVvOIlr le placet
et le prince Nous PECNSONS qU«E des cırconstances sSpe-
clales pousserent progressivement notre canonıste ans la vol1€e de
"extremisme le plus excessıft. Citons la presence alines, partır
de 1691 d’un archeveqaue tres autorıtaıre, Humbert de Precipiano.
Jusqu ä mort K celui-cı menera un  d lutte föroce
Contre le JjJansenısme. La courbe de | &volution ans l’expression
des idaes de Van Eispen uıt precısement ”accession DOUVOIr
de prelat, ont des predecesseurs, Jacques Boonen., avaıt

-  decreveifunt ; ut ıta et tranquillitatem publicam ın Ficclesia Republica
manutenerent, qUuUa€«€ ahb iınviolata Canonum, egumaqaue observantiıa omnına de-
pendet Jus ecclesiasticum unıversum, Pars tıt Cap VI, l ÖOpera
omnı4a, 8 186 col

—x ('asus conscientiae, (asus esolutio. ÖOpera Oomnı1d, II AAXVIT:
Certum est nım princ1pes NO tantum reipublicae SE et1am 1pSs1us FEicclesiae

gEICTE debere utı jampridem pOSsL sanctum Isıdorem Hispalensem sSer10
1DSOs princıpes MONUuUEeTUN Concilii Parisiensis habiti Nno0 8.29, M Ca

sub nomiıne Isıdori retertur apud Giratianum (C'ausa 23 quaest Can
Ct Marcel PACAUT, La theocratie. L’Eglise et le HOUVOILF Moyen-AÄge, Parıs,

1957 18-24
97) C Nicolas IUNG, Le droit public de ” Eglise dans sSc5s relations VvVvec les

Etats, Paris, 1948
OE LATREILLE, VDD)ELARUELLE, ALANQUE, Histoire du catholicisme

France, Paris, 960 2166
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deliberement SU1VI un politique Oopposee ©} {] eut NNCOIC durant
les annees 18591 aVC affaire de faux documents, OUu tut
implique le molne augustın, Bernard Desirant, professeur ] uniı-
versıte de Louvaıiın. L.’intention etaıt d’inculper Van Eispen et

groupe de theologiens louvanıstes, d’un aV complot cContre l’Eglise
el 1 _Eitat 100). L, aftaire tourna la confusion du Desirant, quı
dut quıtter le DaysS Prodigieusement habile, relig1eux reussıt
toutetois donner le change, mettire graäce aupres des ou

imperı1ale et romaıne, POUTF termıner enfin qualificateur du
Saint-Office 101).

On peut oublier NO plus, les ditficultes de la issıon de
Hollande et "ardeur des CONLroverses suscıtees DPar la publication
de la bulle Unigenitus. Fıdele H amıs, obstine ans s optıons
profondes, Van Eispen deftfendit AaVOEC acharnement touJours CrOo1Ss-
sant, la qu ı] croyaıt identique celle de la verıte 102) On a1t
qUEC constıtution permettaıt plus au Jansenıstes de rester
ans la religion catholiqgue qu en cContestant sıege de Kome. SO

DOUVOIrF dogmatique. Le conflit dechaine Da la question de la
gräce transportaıt aınsı SUur le terraın de la polıtique ecclä&sias-
t1ıque. Contre le Pape, les jJansenıstes n en appelaient pPas seulement

9 CEYSSENS, de Precipiano OOr zın archiepiscopaat, dans Janse-
nıstica, Mechelen, 1953 Joseph LEFEVRE, de Precipiano, archeveque de
Malines, ans Handelingen Üa de Koninkl. Kring Ua Mechelen, 1951)

CEYSSENS, Jansenisme et antıjansenisme Belgique siecle, dans
Revue d’histoire ecclesiastique, (1956) 184 L’auteur deerit comMent
Laccession de prelat sıege de Malines IMarque le cCOMMENCEMENT d’une
nouvelle periode de l’histoire du Jansenısme Belgique.

100) CEYSSENS, Bernard Desirant de (C Fourberie öTeh Leuven 7707-
]708), .Aans Jansenistica, 1L, Mechelen, 19553, 288

101) Ibidem, 240 CEYSSENS, Le Jansenisme. Considerations historiques
Hreliminaires notion, ans Analecta Gregoriana, &d Rome, 1954, ]
( ( ’est SUurtout cette derniere nom1ınatıon qu1 o  p}  + Ie CrO1S, le plus cruel affront,
qu a la veille de la bulle Unigenitus, aıt taıre AU. Janseniıstes belges. JTle
devait leur paraıltre la recompense d’un crıme, endant le coupable, Juge de SCS

vıctımes »

102) On pourralt rattacher qu] precede exX de J1 Ans, Pas-
quıier Quesnel et les Pays-Bas, Groningue-Paris, 1960, DE « Lies
incessantes auxquelles 4l |Quesnel| o  Ö eXpose ont endurci touJours davantage.
Un refus reıtere de SO ffre de venır defendre Iuı-möme cCOntire les accusation:
d’heresie et d’erreur ans ”affaire Unigenitus Joue orand role ans SO evoO-
lution psychologique. Algrı, i} defendait ans solitude el SO exil, AÄAmster-
dam qu il croyaıt identique celle de la verıte In
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concile IIS Invoqualent 11CGOTE l’appui du PpOoUVOIr seculier,
menace Par l infaiıllibilite pontificale ans les prerogatıves qu/ ıl
revendiquaıit Su le clerge. Ces partıs de 1 Augustinus
arrıvalent alnsı mettre AU. prıses l’Eglise el la socıete laique lO3)_

On observera enfin gu au MmMDS de Van Eispen, les 10
entre "Lglise et L’Eitat faisajent l objet de CONntiroverses passıonnees.
| a doctrine n etait Das claire. Dans la seconde moıtıe du V siecle,
les t+heories gallıcanes etaıjent tres repandues E,urope, speciale-
MEeNTL France, OUu elles etaıent partagees Dar Ia magıstrature, la
acult&e de theologie de la Sorbonne el le aut clerge 104). L enjeu
de Ces CONLrOverses paraıssaıt devoır ONSAaGIE soıt ] omnipotence
du Pape 11r le spirıtuel el le temporel, so1t | independance absolue
du ro1l V1IS-A-VIS de l autorite religz1Eeuse. Les CONsequences qu on
pouvaıt tırer avaıent de quo1 effrayer les contemporaıns 105) Van
Eispen chois] ardiment. Dans SO double desir de revenır la
pratıque de l’Eglise prımitıve el de resıster KRome devenue hostile

SO partı, 11 acquıt la convıctıon qu ıl pouvaıt plus s appuyer
SUr les eveques, Lrop dociles Pape Comme DOUTF beaucoup de
(( quesnelliens de SO emMDpDs, le regalisme qUEC Van Fspen PIO-
mouvaıt AaVEC Llant d’ardeur dut u71 apparaltre 11O but

SOI1, maıls INOVYECN de purifiıer el de OÖOINSCIVC la fo] 106)
Son aveuglement et SO obstination L’ont empeche de retenır les
distinctions necessaıres el combien 4 etaıt perilleux de reconnaitre

droit un telle extensıon pOUVOIr civil 107). Irop mel  e au

103) Henrj PIRENNE., Histoire de Belgique, Bruxelles, 1926, 209
10<1) Francois GUAQUERE, La Üie et les CCUUTreSs de Claude Fleury (1640-1723),

Paris, 1925, 303
L 05) CCS reHexions sont inspirees de la ecture de Victor MARTIN, I_ galli-

cCanısme Holitique et le clerge de France, Paris, 1929 CF Joseph LECLER,
L' Eglise et la souveraınete de Parıis, 1946 (C consulter l’histoire,

effet. d’eEquilibre entre les euxX souveraınetes ramene
tatalement un torme |”’autre de despotisme D:

106) [ 1 SCIa aınsı egalement DOUT le Jansenısme italien, quolque beaucoup
plus tardıf. Ct Arturo JEMOLO, g1iansen1sSmMmoO ın Italia prıma della Rivoluzione,
Barı, 1928, 416 Giustino CIGNO, (10vannı AÄAndrea Serrao ıl giansenNIsSmMmO
meridionale, Palerme, 1938 441

LO Leopold WILLAERT, Les orıgınes du jansenisme dans les Pays-Bas catho-
liques, Bruxelles, 1948 144 ( N’est-i] Pas remarquabile qUEC ”afırmation
Ia plus utor1ısee et la plus savante des revendications de |’Etat CONTIre la papaute
so1t |’coeuvre d’un ecclesiastique ? On connait les posıtions avancees de Van
kspen, professeur |’universite de Louvaın
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disputes Janseniıstes et SOUCIEeUX de faire echec au decisions pontı-
ficales, Van k.spen 1en discerne la pulssance de ı’ Eitat moderne
cContre les ( empletements intolerables de la Cour de Rome 108).
S ı] ftaut toutefoiıs Juger L’arbre SC$5 fruits, i} reste qUuUe«E SCc5s theories
OnNnt beaucoup NUul 0 l’Lglise.

CGiustave LECLERC, B L
Protesseur de droit

Pontificiıum Athenaeum lesianum
Rome

ll)\) On notera UE ce hostilite la Cour de Rome est taıt bien anterieur
l’&poque de Van kispen. Certains historiens la decrivent, derivant de

la nouvelle torme de ]’episcopalisme apres les conciles de Bäle et de Constance
(Leo MERGENTHEIM, Die urzeln des deutschen Febronianismus, ans Historisch-
nolitische Rlätter für das Ratholische Deutschland, München, 139 1907) 183-
186 est Das difhcile de la relever ans 1BS manıfestations du regalisme espagno|
el du gallicanısme. De plus, CE hostilite est un caracteristique du fte&bronianisme
(Leo JUST, Hontheim, ans Archiv für mittelrheinische Kirchengeschichte, Speyer,

1952) 212-3): de mMmeme UE Au jJansen1ısme italien G CIGNO, Cit. 64-
69, -


